
"La scierie Jarno-bois s'ouvre aux écoles" 

 
 

"L’entreprise Jarno Bois accueille les écoles et elle a commencé l’année avec les élèves de 

première année de CAP charpente-bois du lycée du Blavet à Pontivy." 

 

 

"La scierie est à l’orée de la forêt de Camors et voisine du célèbre sabotier. Elle donne 

l’impression d’être un peu dans les Vosges et les images du Film de Robert Enrico, de 1965, 

avec Bourvil et Lino Ventura, reviennent à l’esprit. C’est une entreprise familiale reprise depuis 

février 2021, par Boris Hervo, 39 ans et Virginie Le Cadre, 36 ans qui travaille avec les bois 

locaux non traités: « douglas, épicéas, pin maritime, chêne, châtaignier, frêne, 

hêtre...Egalement à partir de cyprès, mélèze, thuya et sapin des Vosges...La forêt 

domaniale de Camors gérée par l’ONF et les forêts privées sont nos fournisseurs », 

explique Virginie Le Cadre. La belle histoire a commencé en 1954 quand le grand-père de 

Boris: Lucien Hervo, charron et tonnelier, de métier a décidé, avec son frère Louis d’occuper 

ses mois d’hiver à scier du bois pour la création d’emballages. L’oncle de Boris a modernisé et 

mécanisé l’entreprise en 1990 et a investi dans une déligneuse. 

 

Les élèves ont ainsi découvert les trois qualités du bois (ou choix), visibles grâce aux anneaux 

de croissance des troncs et tous les endroits clefs qui donnent vie à la scierie: la manipulation 

délicate des grumes et les machines au rythme hypnotisant: déligneuse, scieuse, découpeuse à 

laser...Les hangars de séchage et les lieux de stockage, avec les panneaux d’identification. Les 

jeunes ont noté qu’il fallait 40 m3 de bois pour 10 m3 de charpente et 6 m³ de bois pour 1 m³ 

de planche. 

 

La scierie avec 4 000 m³ de bois valorisé chaque année reste à taille humaine et artisanale par 

rapport aux entreprises semi-industrielle qui traitent 6 000 à 20 000 m³ et les scieries 

industrielles qui travaillent 200 000 à 350 000 m³. 

 

« Notre projet est d’optimiser au maximum le bois fourni: tout est valorisé, jusqu’à la 

sciure de bois. Nous travaillons pour le petit artisanat: charpentiers, menuisiers 

agenceurs, paysagistes, agriculteurs, maçons... », déclare Virginie Le Cadre. Parmi les 

arbres, il y a le must de l’utilisation: « le bois de chêne pour le tonneau peut être vendu 100 

à 200 € le mètre cube, ainsi un arbre sur pied vaut donc entre 800 et 1000 € », précise 

Virginie Le Cadre. 

La scierie a décidé d’investir encore et de gagner en productivité avec l’achat d’un séchoir sous 

vide, de marque italienne d’une valeur de 100 000 €: « cela permet de gagner beaucoup de 

temps, mais il faut le rentabiliser en le remplissant entièrement », note Boris Hervo. 



Les élèves de première année de CAP charpente-bois du lycée du Blavet à Pontivy découvrent 

la scierie Jarno Bois, anciennement Jarno Frères, qui a gardé ses deux anciens salariés. 

L'entreprise s'adresse aux professionnels et aux particuliers et fournit un large choix de 

matériaux pour des aménagements extérieurs et intérieurs, tels que parquet, lambris, terrasse, 

bardage, palissade charpente, coffrage... 

 


